
Un amour personnel  N3 

Un grand pas vers la guérison intérieure est réalisé lorsque je prends 

conscience que Dieu m’aime, moi, de façon très personnelle. L’apôtre Pierre 

nous exhorte à « goûter que le Seigneur est bon ». Ces moments d’intimité 

avec Jésus où il nous redit « je t’aime » sont autant de pierres qui construisent 

notre pété profonde et guérissent nos blessures. Demandons-lui dans nous 

révéler son amour et sa tendresse. La méditation de certains versets que l’on 

s’approprie personnellement les fait devenir « esprit et vie » dans notre cœur, 

par exemple :  

« Je t’aime d’un amour éternel, c’est pourquoi je te conserve ma bonté. » 

« J’ai connu l’amour en ce qu’il a donné sa vie pour moi. » 

« Quel amour le Père m’a témoigné pour que je sois appelé enfant de Dieu, et 

je le suis. » 

« Comme le Père m’a aimé, je t’ai aussi aimé. Demeure dans mon amour. » 

« Je fais de toi ma plus grande joie 

Je garde le silence dans mon amour, 

J’ai pour toi des transports d’allégresse. » 

 

L’amour de Dieu passe aussi par l’Eglise 

« Personne n’a jamais vu Dieu. Si nous nous aimons les uns les autres, Dieu 

demeure en nous et son amour est parfait en nous. » L’amour de Dieu se 

manifeste envers moi par la méditation de sa parole, par ma communion avec 

lui, mais aussi la communion fraternelle. Paul dit que la profondeur de l’amour 

de Christ se comprend « avec tous les saints ». Nous verrons plus loin qu’un 

élément important de la guérison intérieure est l’aide que je reçois des autres 

membres de l’église.  

 

L’amour de Dieu est la cause première de tout 

« Au commencement, Dieu… » On pourrait écrire : « Au commencement, 

l’amour… » Tout ce qui existe, l’univers visible, a son origine dans le cœur, 

l’amour de Dieu. Derrière la volonté de Dieu et son grand dessein pour 

l’humanité, il n’y a pas seulement une pensée, une raison froide et 

impersonnelle, mais un cœur qui bat, le cœur du Père. Son amour est la clé 

de toute compréhension, c'est-à-dire que nous ne devons pas chercher une 

compréhension purement rationnelle du monde. Nous arrivons à la sagesse 

de Dieu (la compréhension des choses) par l’amour de Dieu. Dieu « ayant tout 

fait pour un but, même le méchant pour le jour du malheur », notre premier 

problème d’homme et de chrétien est de discerner son amour derrière toutes 

choses.  

Un des buts de Dieu sera précisément de nous conduire dans une 

compréhension juste de son amour, par des étapes successives, de l’extérieur 

vers l’intérieur. Nous connaissons son amour de l’extérieur, il désire que nous 

le connaissions par l’intérieur, que nous entrions dans son cœur de Père, que 



nous connaissions l’amour du Père. Satan, le père du mensonge, va tout au 

long de notre vie essayer de nous faire douter, non de l’existence de Dieu, 

mais de son amour. Dans nos situations difficiles, maladies, deuils, conflits, 

nous dirons : « Où est-il ce Dieu d’amour ? » Nous serons alors tentés de 

parler de ses « obscurs desseins », dès ses « buts incompréhensibles », de 

nous courber pour laisser passer l’orage, mais nous ne parlerons plus de 

l’amour qui est derrière toutes choses. « Nous avons connu l’amour que Dieu 

a pour nous, et nous y avons cru. » 

 
 


